
Hri «,'it fût à e* -ti ï» •*•* mUnérm, il 

X n , «rt * atvMai, ne s'en 

eosenete tris 
M M , car je me 

(4»«k«soap<K«Mr à Paris, tort-
i y amufer tM affaires 

eaatonce istttradna (Ton projet 
tU r**H«tioa devait te perdre. Louis 

» «fores de rester iamuassible. Il 
I le regard deeo*. frère arrêté sur 

T . Tm Tieaxdre» à Parte, tH-il.fo. t 
— aartalneme«t, q<r*y a-t-il la d'extr*-

•rdiwdrat •* 
- R i e n . 
— Je déteste Paris #tj« le d.,'tcste saoa 

T iswats sire allé, ce qui «st plus fort ; 
i nais j'y suis »epelé par des intérêts, par 
sens* il hésitait — dea devoirs sérieux... 
- K*fln, llilede La Yerberie habita Paris, 

Ort-t-OD eUt, et je veax U revoir. 
— Ahl. . . 
Gaston réfléchissait; U était ému, et 

»«nâa*otion était viaibïe. 
— A toi, Loais, reprit-il, je puis dira 

«at je eeax la revatr Je hil ai an 
i ooiâi las stvwas de notre avèr*. 
Et tsrnet, aprea vingt treie-ata» lai 

— 0*1... a« pJutd', tleas, son ; ce n'est 
làeju'uB vais prétexte uant j'essaye «s 

m*— 
que.. 
vérité 

— Mais somment ta retresrrert 
— Oht c*eet bien simple. Le premier 

venvo, dans le paya, me dira le usas de ton 
mari, et Quand je saurai œ neen... Tien, 
dès demain, j'écrirai à Beaueair 

Louis ne répondit paa. 
Lorsque las homme de sa trempe se 

trouvent tout à COUD M face d'une situa
tion imprévue, constituant un péril sé
rieux, autant ma possible, ils aa taisant. 
Ils savent l'Influence que peut avoir nn 
conseil en apparence insignifiant, et ils 
évitent êe prononcer un mot, avant d'en 
avoir calculé la perlée et bien pesé les 
conséquences. 

Avant sont. Louis ae gardait de discuter 
les projets de son frère. 

Combattre les intentions d'un homme, 
n'est presque toujours les enfoncer pu* 
profondément dans aoa eaprit; chaque 
argument hit l'effet d'uu coup de marteau 

ir un don. 
En homme habile, il détourna la conver

sation, et, de la jnarnée, il ne fut plus 
question de Paris, ni de Vaientine. 

C'est le soir seulement, lorsqu'il se 
trouva seul dans sa chambre, que, se po
sant résolussent en faoe de la situation, 

Usas 
«speeta. 

As premier aberd.eUe pantfuslt déses
pérée, 

Certes, depuis vingt aoa qe'ayaat dé
claré la gu ne à la société, H vivait de 
son audace, puisant sas revenus aux 
source» de la eréduHté et de ta beïiae 
bnm-une, depuis vingt ans qu'il côtoyait 
les principes du Gode, Loutsde Glamerao 
avait eu des heures fliAelles. 

Il avait été pris au jeu leaaaatu pleines 
de cartes préparées ; Il s'était vu. traqué 
par tontes les policée de PKurope, obligé 
de fuir, aous un faux nom, de capitale en 
capitale ; il avait vendu à dea tâches son 
habileté à manier le pistolet et t'épée : on 
l'avait arrt'ité. mis en prison, et if s'était 
miraculeusement évadé. 

11 avait tout bravé, il ne refoulait rien 
Son eaprit pouvait conoevoir et arrêter 

les plans UB plus criminels ; il était capa 
ble de le * exécuter froidement-

Et, eependuttt, à nette hen-e U était sans 
idées, et si confiance, son impudence ha
bituelles Ui faisaient défaut. 

Acculé dan» u je position qui lui parais-
it sans issue, il était près de ee résigner 
se rendre. 
Oui, il ee demandait s'il ne serait pas 

aage d'emprunter une grosse somme a 
son frère et de disparaître pour toujours. 

Vainement il se mettait l'esprit à la 
torture, sa détestable expérience ne lui 
représentait aucun** combinaison applica
ble aux circonstances prOsentea. 

Fatalement, inévitablement, il devait 

Interrogeant menlr, U n'aperearalt 
qu« rames etdéanstres. 

Detouilee aééas à U fols, la danger 
menaçait, pressant, impossible À conju-

d'exmraiwus dans las envlroi... 
La vérité ee* q«V vouiaiioaonne-Gas

ton, l'amuser, détaeranr soi wprit de 
Paria et su ru ut do Vaientine. 

A vas in temps, a» ittSstui beancoop 
d'adresse, H n# désaapératt paa d»4is-

déctivvront la vérité,voudriKseven-|auader son frère de revoir son ancienne ger;Ravul lui-naéme, son complice, de
vait, en cas de malheur, ae tourner oontts 
lui etdeventraooplus implacableennama. 

Existait-Il un moyeu humain pour em
pêcher la rencontre de Vaientine et de 
Gaston. 

Evidemment 
Or, l'instant de leur réunion devait être 

l'instant de sa perte 
Abîmé dana ses réflexions, U ne sentait 

pas le vol dea heures. Le jour le surprit 
accoudé i an fenêtre, exposant an vent du 
matin son front biftlant, et qui lut semblait 
près d'éclater soua l'effort de sa pansée. 

C'est en vain, mnrmura-t-H, que i 

La chute dn cheval, à Clamerai,, disait 
sans douta oa que Louis entendait par 
une occasion. 

Il referma sa inêtre, se coucha, et «t 
grande était soff habitude dn danger, 
qu'il s'endormit. 

Nul pli sur son front, au matin, ne ré
vélait ses angoisses de la nuit. 

tut affectueux, gai, causeur, bien 
plus qu'il ne l'avait été jusqu'alors. Il 

amie. II comptait lui démontrer que 
cette entrevue, absolument inutile, s/ 
rait pénible pour toaa deux, ambarrai 
saute pour loi, dangerease pour alla. 

Ouaut au dépôt, ai Gaston persistait i 
le lui demander, eh bien! Louis avait l'in
tention de s'offrir pour cette démarche 
délicate t II promettait ds la menira bien 
et, en effet, 11 savait où étaienTlee pe

stais il ne devait pal «tarder à recon
naître l'inanité de ses espérances at de 
ses tentatives. 

— Ta sais, lui dit an jour Gaston» j'ai 
écrit... 

Louis ne savait que trop ee dont U s'a* 
tssait; n'était-ce pas lé le sujet habituai 
e ses méditations) Il prit cependant son 

air le plus surpris ; 
— Ecrit t... ioterrogea-t-il, où, 1 qui, 

pourquoi T 
— A Beaucaire, à Lafourcade, pour Ba

voir le nom du mari de Vaientine. 
— Tu penses toujours i elle I 
— Tonjorîrs, 
— Tu ne renonças pas a la revoir f 
— Moins que jamais. 
— Hélas f frère, n'est qne tu ne réflé- J 

P « * v ) | f *u aimais aat 1% 
b essban, M ans aat avers du fia-

—a *-*«• r«»»MaHr»-uit. i t* 
rawreirtSele.»» al t* ne rae au iroa-
Mer sa rie, *l MM ta nrsaaree pu M, 
plot eulsaets reers* » r 

— Uniittm.e'm rralje le nk, mata 
Il dit MII d'an M aconit que Lrrals 

eeaiprU WM OQO Ma parti était krtrooa-
MeaMrtarreei. 

Cependant H resta 1« marne, M I'OOC*. 
pant, en apnanads, erse de parties 4a 
plal.ir; «a réalité passant «a rie * s'Ie-
qoléter des lettre! qui arrivaient à la. 

n ferait aa juste à Quelle heure pas
sait le iaetenr, et toujours 11 ae tronïait 
par kaaard, daaa la «eu pour U naa-

S'il était absent, ataal oua aea kVe. 
il savait i quelle place ea mettait les 
lettres venues dans ta tourné», et il v 

Sa sorveillinoe ne rut pas Inatila. ' 
Le 4iBMnche suiraut, parmi las let-

«*s que lui remit le faetsur, U ea distln-
nia une qui portait le timbre da Beau
caire. 

RapWameat il la glissa dana n poehe, 
et bien qu'a fut sur le point de monter à 
cnevil, avec son frère, il trouva an pré
texte pour aMer » si chambre, laenpabla, 
qu'il éialf do maîtriser son Impatience 

Celait bon la lettre attendue, elle était 
ornée : Ltfjurcai.. signée : Ltfourcaje. 

(Atutort). 

t a -

asantaitrisi m MBB 
taHBNSNtraiiiii â s ' i r S v W j s . w 

rien lorl dpui ; «v« aarju 
• e a f s et Camion o c . r . 

A VENDRE 
< « t f ault. aa Oéaèa. «Ma a m 

S e s . iakMrUala Sa I anasais-
MBaaataacaiBonl.fabrtcaUQn 
SJSS>acU>)ltre«.CHa»W«—'" 

FsâtaVa'aaisûre 
«U, aax lettre* A Z. 

aa ar ca. «ousaau No-
Ulla, n ia Oa U Baira. 

ajaaoai 
i ta«e 

M «7. 

powr OTfaa * aaaors 
Le Maroradl « J a U 1904 . 

k osas saarea aprta mlffl. en la 
aaHa a n aâjwUeaUoiia oae No-
SraaaaUUa. n a « e Psabla,7 

Gtaoue k Uabersart 
Ba> da Ulla. JT 89 

Lie* ait • Le Caaoa 4*aar i 

U K M U N K * TRÈS JOLIE 

MattoidaGaapagne 
«4 « - « 4 1 wJ.tr— Hurréar 

*m ! • • • * • e t |air«tai 
M M S i»rU : 5 0 , 0 0 0 fr 

•titrée en jouiosance: ter «Tuil 

Oat baaieuble «et visible tout 

ADJUDICATION 
La EVaadl S O J a l a 1 9 0 4 , , 

t a a u r e . a p r e . M i d i . pour cora-
asaaear S Croie heures prtciMe, 
4 Loauae. ea l'étade et par le 
a u a i s t t r e a e at Booctart, No 
taira a . : 

X^OXaCIMaEI 
(Bioml-k-Caiop) 

t o u t e Hatioo.le de Lille a Dun-
kanra. Ipree la «are) 

A VENDRE 
IIEER1IDE 

PROPRIÉTÉ 
fsropn à loaie Induatrie, auLre-
lois à uaaae de Filature de Lia 
«d ' i 

sf.LsM d'habitation et de 
ers*da aétiment! ; 
I oBeératêtirs à bonttleors, d« 

. ér CaMvaax. chacvia •rstéaie 

l-Mirina 

MlMB, ADRESSE 

Ui (iraad yagaoia i Loicr 
' «me p$tit chtmin de ftr 

VIII* * e D u a k e r q n * 

VENTE PUBLIQUE 
d'fatvtroD 

JBOOOO KILOGS 

LINSDE RUSSIE 
à l ' éUt stJn 

sont partie ha> tonis à l'eau et 
pteTtle Uns roate à terre. 

provenant du cb-rgeraeot du 
Tapeur Xtnia de RISK et arrives 
an ce port par le steamer Sri* 

Le Hardi 7 lo in 1 0 0 4 , 
9 h. lia, 0« Kiev**, dans îaSiJ 
de* Vantes pabUaues Entrepôt 
d» 1-aines, aUaé Bassir '-
freyanet. Môle N-1. 

Etude de W BOUCHrVKT, notaire 

VENTE 

«UIÎILWML 
«t d'objets mobilnr» 

« L O M M E (Mont à Camp) 

af. Fz-eiaiire 

L e M U r i , » ? ! 
i asîaa-Ia. 

» 5 

aoauaaooe iiomedtata. 
VmkfHi lOOOOOtr 

fealHUS de salaraaat. 
• a caa d'offre anateanU, 

kaHatatt arant raajaaiaaUoa. 
sraaaatrnestente l'a 
>Ht M ïttOOlURT. 

a,4».«,n»»j»»i Sas..' 

• a W U I J E I 
Poar a> f JwUltt If04 

L« CUV3 des Artistes 
. la\lla»*Taawal 

A foiitGoms 

U t a u i l a Jaia 1 9 0 4 i 
1 heure tri. pour commeacer S 
9 heurei i|S précisée. 

9 Machinesàpeigiier 

DEUX CAMIONS 
• à 

Trr»kfuH,»ilirri(MaiMi 
Mm,8J.»t»Ji 

tudaa 4a M- atOINÏCLaXY, 
OUILLUT. LÏCLKEtg. O C 
PKBMI, Coamlaaatrea pli. 
aeura à UUa, lé. rue Jasa-

Etudes de M- MOR«OLAEy 
OUILLUT. LEC.LIRCQ, D«-
praNe3.eommi.tair» prise.™ 
S UUe. I!>. ri» Jean Kosaie. 

V I L I . B D E L U X E 

Hôtel des Commissairesprineurs 
to, ras Jean Roisin. 10 

VENTE 
wvm 

Maléfiel .e Pboltj-firaTore 
Comprenant prinri paiement : 

Presse lltboar&pbtque. Scie clr-
cutatre. Ohfcsls &yÇ>% « X » , 
18X« Blseautolr S deux rabots, 
Caves i brûler. Outia-percbi •* 
bois. ii>X», Cureue émaillee 

TJIVBI CHAMBRE NOIR» 
OxSO, V«rre> dépolit, 
a- ChaatH tnm« 90X40, „ 

i ntsaUEt 40X4*» dont i 

duasalto 
as, ouiTi 

E! da HarehtrdHes alfaraM 
r* Vendredi 3 Jaia 1 9 0 4 , 
deux heures et demie (heure 

flxe|. al* Aimé sCOMEOLAKY. 
OomaiSaMitre-Prtaawt, prteadera 

cveote,-IsnqneteaaM. 
3 . Syndic Liquidateur k 
r u d e l'Are, ta. 

Aat coosptitat 
A. aUXNBClAtT. 

CESSIONS 
A C É D E R 

pour cause de sj4|t*rt à 

Beau Café-Eslaninet 

Marché sai-Moutona, Lille. 

V I L L E de L I L L E 

VENTE 
I LmUar4i,liw4iaJm 
A » mi, a deai kaaraa. i 

FH6UI . W Commiuairti-Pt 
« n , M. n » J~* Jto«u., Os 

r> A l -aj«ast« i i - i e 

t l l l l l i l l l , 
i oaaaart, l o u a s Oa ._ 
Baaekee à alaat. Ttsshalaa. a t c , 

:., Heelres, Chaasallan. 
» B l ioaax O p 

Hoatras at eaataea m, Basaaa 
• BoanW roratHea arec Te l l -
taaaa, «as ters al Portée ( a a . . 

aarnaes t 
u, oa.taaaa 

MMalimaa Oiaaa. Des, toaaaas 
aTeaaaaisaa. etc. 
a> Bartâi Ae&sf àââWâaaaaaâL 

•aaHakrrajftirt 
^BHSt |4Mt . ne 
» > î Sis. Ulla. 

i.atns 

II . t a VeieaVaaa U J U . n$L 
métm h*mrm,tntOnmk-CI%mMa-

BON MOBILIER 

eprlaaar, piooaaaia 

AGENCE 

RegiMaJe et Lilloise 
119.Boal.ranl data UbarU 

ItLtPHOMI 1097 

S. C É D E R 
après fortune 

COMMEHCB «naa et 
4*1.11. uee agréable, situe 
ceatra 4e Lille. Art'-' 
apprentlssafe facile 

et peu concurrence 

• a g * ! ^ ^ ' ii 

PHARMACIE 
On voudrait voir O f J V R I B 

une deuxième pharuiacte daaa 
oa pars dt 7.000 babitanu. Il 
•ers l t ta i tde sérieuses propos! 
Uoni. - Réponse D. K. D . , rae 
Verte, 53, Tourcoing. 

OFFRES 
DEMANDES 
d'Emplois 

PRIX tMFOKMir r 

' 0 , 6 0 l'insertion 
- Î I Ï * -

8'sdresser sa Hall du Progrïi 
u Nord, M, rae Nationale 

LIUiR; aux bureaux de VAoénu-
ft), rue des Fabricants, I ROU 
BAH,- rue Verte. M, à TOVS 
OOINO; cb- i notre corraspon 
dant de V A U C N C I E N N K T 9. 
pasaate Boc». — St à tous les 
CorraspoaoïvnU «t Dépositaires 
da Journal. 

Ebéniste 
sérieux 38 sas. marié, inte 
ligaot, bonne écriture et ealeu 
daure [ilacepour diriger ateliers 

emploi. 
- - - » resUnte. . 

t s. D. H. nwt 
CLERC 0'AVOUE 

On demande un et» Clerc 
d'Avoué. 
i Sspsrvaser chat M* Oodron, 

avoué, lu8 bis. ' 
Userté. aune 

BOULANGER 

!*»» 

Coupeur 
Importanie maison de eoni 

Uoa du déusriemsnt de Ut 
the-et-aloselle. d«mj»deun 1. 
coupeur, muni de bonne* réfé-

AVrire B. M., aa bureau ( 
X«z 

REPRÊSENTAHT 
Tiens, s'occupanl depuis di: 
U de représentation denundi 
repréeenter une bonne maisoi 

de Uiie ou Roubalx. 
Ecrira les condiUoni aut Ini 

UalM S. T , lli", au bureau ai 

F r a n ç a i s 
> ans, pariant anglais, espa 
nol, italien, désire emploi bu 

Os demande deax 
CEIEURS PUBLICS 

piur cri r devant li\ façade d'un 
miagastn de aoavsaates, deux 
Juari par semaiae, lea mardi: 
et vsndradia, de t hearas ; 
It a. ici, tarage paré et * fr 
pour chacun de cm deux Jours 

Ecr chez M Prangsr, Orand' 
PtSM. « , L4BS. l-tV* 

toujoi Unu par 1s 

B'adHSsat a 11. Georges Pet i t 
BMasafnemeBts gratuits 
Bureau da 10 h. t midi et de I 

a s heures, i ma 

l'BEALTftAIN.Notaire 

A . OaaâlDKiHt 
Paur eatrer an Joulaaance an 

1er Octobre 1904 

BRASSIEIlCtlIRMÏ 
aaaa aa caef-llea decaatoa la 
portaat arec evItoreaV ap bao-
farsa «e tarras Issisllatis, 
a proxiMtu as la tenaa. 

LaealtaNpoarratt éaroaaa-

Â SAUM 
T a b a c t v B u v e t t e 
u ataa laBMftaat aa uite. 
iSsssBBSMioa lasveass 

'iih s i n i r TMf boaoes 
jasiiassssi. Pressa pour causa 
asgeare-

auTaltSasV. 

C«at*Araetlos» tnt*f«ni 
qssea a t «Blecaraquesi 

Contremaître SÎSSi 
pour atelier» à UUe. 

Rèpoeae écrite an bureau du 
Profrtê, aux iniUsles P. N 

tsjiaoM 

Garçon Brasseur 
bon porteur biér*. si tas, marié, 

recheveae emploi aaalogua, Ac-
oaptaralt une place de condur 
tsar dans ne mouiffi on maison 
Vins SpiriU 
esta. 

»lre an 
lettres C L - 0 

Coiffeur 
Oa assaar.ae ajeataerrlerchea 

t. Laon Georges, coiffeur. U, 
ae aaaabatls. Poarmlea Wordl 
ras praaaé. »£.t»/X 

ON D E M A N D E 
aa. toaa. B4a 4a Maaa la» 
trait., laulrajeate. Sonoee rt 
lareaoaa exiaaas. — S'soreaaara. 
bareaa S. peaae as Oarvia (P • 

J e u n e ti l le 
au^oaagrtatrapaa. leeaercke 

«rsayis'Si at. ne tasbetu 
" i ataaalalas Isa-UUa. pm 

Monsieur tris rtrieux 
daqiasSji_.iseaaaajiallOB 

felaaï-k,~ 

penseàqal 
ime de SB 

et intelligent, place 
_ nt d'a'aiwr. r—~-
emploi analogue, 
bureau du journi 

ietlres A. F. M. 211*9» 

de snrveiiiaat dVaiier, maga 

Voyageur 
alimentation, possédant clien
tèle Nord et Eai, demande place 

ON DEMANDE 

Ecrire et Indiquer références 
A M. le Directeur de la " — -
facture de confections, U, : 

Tâcheron sérieux 
est demandé pour déchargemea 
de dragages dans le Nord 

EtrtreaPtfPRIBZ, entreprs 
;ur & Uontargia (Loiret). 

P e i n t r e s 

COIFFEUR 
SCfaaul 
de suite 
d'apprenti s'aagi 

jeune homme s 
-e muflidet 

Pressé. 

ON DEMANDE 
atelier delà banlieue 

de Paria.t. 
il roua 1er 

direction du travail de Ù 
ouvriers. 

S'adresser au bureau du je 
nal. 3] HKfc 

UH HOMME MARIE 
recherche emploi de concierge. 
survefJiance. esc, libre 1er Joli 
let. atérêrencea. 

S'adresser, rue de La Deûle t. 
une. S90» 

•BAMPAaSNR.- liaison ds 
# He.ms faisant les vins bon 
larcbé, dessands de boas 
OKNTS. - CondiUona réelle-
ipnt avantageuses. — Ecrire 

chant bien raser pour le samedi 
st le dlssancae. S'adreaser 

de Flandre. 41, Lille. ««81 

G - é r a n t 
Commerçast STSni succursale 

acante demande Gérant pour 
i diriger. Références st anrsn-
Rép. an burean da Progrès 

ux fettres B, K. B M 

ON DEMANDE 
pour is baaHsse de Paris, s a 
très bon oavrier Ohaairoanlar 

n cuivre et un autre ea fer, 
ouvani taira fonction de cher 

s'adresser sa journal. 119») 

Représentants sérieux 
sont dera •aaeadaaschaque villa 

1, psmr •piriuiant. vins 
et dlaaaigers, produiu 
s a pris très recf-"-

francaia 
sapéries 
Fortes n 

, posta rasants, 

.issiiranoM Pluviales 
aporunts at aaetenne Compa-
ils PnaMsise Aasaraaoai tout 
emier svdaw. MavîgaUoa aur 

Hvi<hrt>a et caasai demande 
AGBWT I N B S S > « C T B V R 

poar viait-f aateaas, voir Agents 

K l l a tinaes 

LES .HIPLOYÉS 
listiattoa «a d« harsau, 
rtaats é» eamaaerce, rt-

_. resétsts. ossartiata, etc.. 

vimus par K M sspraaantatiow 
facila st aoa*raA4t, saas aiwua 

Pour sajkas nase lgnements , 
•fadressaralaHwtusti^dePrance 
et d«a OIWIIK' 
Art-ran : t, t>. IvHle 

AVIS DIVERS 
paarra 
ton<#rV 

pers. aen. boa 
lie s. signât. -

4, pi. Gambetta, PARIS. 

Lfl VUE POUR TOUS 

ancienne HaimWei 

MAILLARD' 
praticien, a obtenu des cure» 
merveilleuses par l'emploi de 
«ea verras gradués au siiei 
pur. I ls conservent la vus a 
[ou tas les p*rsofi:tae ssj«U< 
k un travail d'attention, tal lt- . 
lael 'étudiaat l'ecctéMastieue, médeeia. Us rendent II 
Ores ans yens fatigues pat 
Age, le travail et la maladie. 
La pria e s est très modeste 
. tr OOpourpince-neaet lune -
tes ds sajspesou presbytes. 

Envol franco contre 1 fr. -f. 
tu mand.-posu (Indiquer l'ag* 
WmW. 

^tj.rae faidbcrbe, LILLi 

savatlri 1 Usa*t* toM sMMiaM 
a , C SsarHM, SàT >•»**« laVèraS. 

PREMIÈRES COMMUNIONS 

Maison fonda. 
an J 8 8 3 BON GENIE soo.ooo 

abonnes 

11111,1, Rae da Bm-MoUtitr-Mi-MaiiSBi, 1, LIUI 

VEND de TOUT à CRÉDIT 
•myumMm ans V* AH 

C O . M J I U U . N S SPÉaALES AUX FONCTIONNAIRES 

Kipéditioas franco. Catalogne st tohantUlons sur demanda 

REPRÉSENTANTS : 
OOIX • Brooart, 101, rue Klébor. KOUB4.IX i Oa.Her, 188, rae 

du Collège. Toijaajowio • Loria.n, 21, rue de Oand. 

«U CORSET ELESAST 

Vandorpe-Lava 
61-63, Ras s'eaFaoricanb) 

R . O U B A I X 

COMPAGNIE DU SAZ 

aie I t o u b u l x 

MOTEURSàGAZ 
Moteurs à g a i de toaa sys 

tèmes e tda tontes forces, 
Goflsoearnations réduites j us-

qn» 000 litres, à charge com
plète, par cheval-beur*, 

tons genres d'industries. 
Sconomia incontestable sur 

la Tapeur pour forces motrises 
de faible et moyenne puissanos 

Ponr tons renselgnsments. 

PHOTOGRAPHIE ELKAN 
T 4 , B u e F e l t a r t , R O U a t A J J B 

PREMIÈRES COMMUNIONS 
Fortradts très soignés depuis 5 f r . La dauzains 

Portraita Artistiques 4 1 0 tr. avec une 

nUGHlFlQOE PEINTURE i L'HUILE SUR BOIS 

COLCHIFLOR 
m i mm a r t r mm t anat a taiiraiiB, 

COITRE u G O U T T E 
F^Rf^jrj^^jjo^jjraicr^art^JarKjjlj. 

MALADIES DE LA FEMME 
Toutes celles atteintes dlaiataaaaBatfoa 

de la matrice , de Métrite , de P e r t e * 
blanche* a v e c douleara data* le 
v<-utre ; de R è g l e * alMMidaate*, 
M r« .[ttlierea o a dosilonresiae*, da 
t'i-rte* de aana. HéDaorrBag-lea ; de 
il uivultara aol te* de costefeeta ; de 
^uj>ni-ea*sona d e * rètgrlea ; d Acci-
tlt'iiti da retoair d'Ace : de Flbrd-
iii^a, d'fjlcere à la •nstotoe, ou .atc; 
:.vant ea outre poar coaaaaaalpe las Trosi-
blua défMtifa, alaaanae d'apaétlt , 
MauTafaeaaft daatoaaresiaea dlsraa-
lioua, C*natlaatl*n apla latrv tas»' 
I>1 Iqaeas de troaiala* s a r v e o i , Maais 
«le t è t e violenta, P»latt« de edta e a 
tiaaa 1* d*a, NeWraaisttsM reaeUfo , 
l pii lacment Maérsat, Nearaathé-
ntr, Maladie aa lre . esc, OU., as gtiérl-
r mi radtcaiaasaat casa sites aaasvas sec um 
«i'ouéraUaaa. par remploi des ressedas spé-
o flquas à. Oaitel. aouvells médisaUon apé-

Usneat roaautsvee poar la guériaa* dees 
genre d'afecUosa. 

Le traitement complet. Î O fraae*, est 
genre d'asTeetloss. 

Le traitement con . 
envoyé fraaco, à domicile; ooatre mandat 
ou remboartsmeat. 

La brochure esallcativs des propriétés 
curstivss de ces sUfferents resaédea est ea-
voyéeda aille, gratta et rraaco. a toute f 

e d'OrstUes, à Saint 
demande a M Csttai. 

' (Nord). 4 

ROUBSIX. 65, « t e s a Pasrieaste, 63 — TOUaCQlHG, 881 l a Verte, 5 3 

TYPOGRAPHIE - LITBOGRAPHIE - GRAVURE 
Spécialité d'Affiches en tous Genres 

LETTRES MORTUAIRES <fe D'OBITS 
OmtMM ûruit û MISER TiOH SRA WTE tunt H AM*lr U RIUJHU- T$m*im!b 

wJ.tr�
taaure.apre.Midi
praNe3.eommi.tair�
19.Boal.ranl
CO.MjiuU.NS

